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(57) L’invention concerne l’application d’une faîtière
(1) en cellulose moulée imprégnée de bitume au recou-
vrement d’une toiture, ainsi qu’une faîtière de forme al-
longée dans le sens de la longueur, comportant trans-
versalement une partie centrale (2) symétrique concave
vers le bas se poursuivant latéralement et symétrique-
ment de chaque côté par deux ailes (3) planes inclinées
du haut, côté partie centrale, vers le bas latéralement,
lesdites ailes étant portées par deux plans se croisant

selon un angle d’ouverture d’ailes vers le bas, les ailes
étant destinées à venir s’appliquer à plat contre deux
versants plats d’un toit en V inversé le long du raccorde-
ment anguleux desdits deux versants, lesdits versants
définissant entre eux un angle de faîte déterminé. En
l’absence de contrainte de déformation, l’angle d’ouver-
ture d’ailes est de 106 degrés +/- 10 degrés, soit un angle
d’aile par rapport à l’horizontale de 37 degrés +/- 5 de-
grés.
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Description

[0001] La présente invention concerne une faîtière en
cellulose moulée imprégnée de bitume ainsi que son ap-
plication à la couverture d’une toiture. Le domaine de
l’invention est celui de la fabrication des éléments de
toiture et de la construction des bâtiments comportant
une toiture.
[0002] Les éléments de couverture en fibres de cellu-
lose imprégnés de bitume sont connus depuis de nom-
breuses années et permettent de recouvrir les toitures
des bâtiments d’une manière simple et économique. Ces
éléments sont relativement rigides et les déformations
qu’ils peuvent supporter sans risque de fissuration, dé-
chirure ou cassure sont d’amplitudes relativement limi-
tées. Dans le cas d’éléments qui sont des plaques on-
dulées étendues, cela n’est pas un problème puisqu’elles
sont destinées à être placées sur des versants plats. Par
contre, certains de ces éléments de couverture, notam-
ment les faîtière, arêtier, sont destinés à recouvrir des
zones singulières de la toiture qui ont des formes non
planes. Ces faîtières ou arêtiers sont des éléments al-
longés formés d’une seule pièce en forme de gouttière
centrale inversée avec deux ailes planes latérales de
chaque côté.
[0003] Le long des arêtes du toit, notamment le long
de la ligne de faîte, l’angle entre les deux versants de
chaque côté de l’arête, peut varier d’un bâtiment à un
autre. Or, pour assurer une étanchéité et une isolation
efficaces, les éléments de couverture doivent s’appliquer
relativement précisément, notamment les ailes latérales,
sur la toiture et ses éléments de couverture adjacents/
sous-jacents. Si on cherche à déformer fortement l’élé-
ment de couverture pour qu’il s’applique correctement
contre la couverture il y a un grand risque de craquelure,
cassure, déchirure ou fissuration immédiate ou plus tar-
dive. Ces défauts apparaissent en général le long du
sommet de la faîtière et le long des lignes de raccorde-
ment de la gouttière centrale avec les ailes latérales.
[0004] Ainsi, on connait par le document
US2011/0151170 des plaques planes de couverture
pour pente et faîte de toiture de type « shingle » à base
d’un matelas de fibres couvert de bitume. Des découpes
continues et en pointillés/ traits discontinus sont réalisées
dans les plaques afin de pouvoir les séparer en plusieurs
parties. Les plaques peuvent être placées sur le faîte de
la toiture par pliage sans que les conditions et consé-
quences de ce dernier soient précisées.
[0005] Dans le cas de faîtières, on est donc amené à
réaliser des genres différents de faitières se distinguant
entre eux par l’angle d’ouverture des ailes de la faitière
hors contrainte de déformation. L’angle d’ouverture
d’ailes de la faîtière correspond à l’angle ouvert vers le
bas le long de la ligne de croisement des deux plans
portant les ailes latérales de la faitière qui doivent s’ap-
pliquer contre la toiture et/ou les éléments de couverture
sous-jacents déjà disposés sur la toiture.
[0006] Il en résulte des coûts de fabrication et stockage

augmentés et un risque d’erreur lors de l’installation de
l’élément de couverture si le genre utilisé n’est pas adap-
té à la toiture.
[0007] On connait des dispositifs à placer sur le faîte
d’une toiture réalisés dans divers autres matériaux et en
particulier métalliques. Par exemple le document GB 2
138 050 décrit système de couverture de faîte composé
de deux éléments de couverture, un interne avec des
ailes latérales planes, et un externe, disposé sur le pré-
cédent. Ces éléments sont métalliques. Des nervures
transversales 7 sont réalisées sur l’élément interne par
estampage du métal. Les ailes latérales sont raccordées
à la partie centrale de l’élément interne le long d’une ligne
de raccordement anguleuse. L’angle des ailes latérales
de l’élément interne par rapport à l’horizontale est de 30°
vers l’extérieur. Enfin, l’élément interne est percé dans
l’épaisseur de sa partie centrale pour former des aéra-
tions. Le document WO2006/108231 décrit un élément
terminal de faîte de toit. Cet élément comporte des ailes
planes frontales et latérales, pivotantes autour d’une par-
tie centrale arrondie pour l’adapter à des angles de toit
différents. Le raccordement des ailes latérales à l’élé-
ment central se fait le long d’une ligne de raccordement
et par l’intermédiaire d’une articulation en pivot permet-
tant de faire pivoter les ailes. Dans une variante (Figure
7), le pivot est remplacé par une ligne de pliage (712,
716) anguleuse de l’élément terminal. Toutefois ces do-
cuments concernent des éléments de toiture dans des
matériaux différents de ceux des faîtières en cellulose
moulée imprégnée de bitume de l’invention et ils ne peu-
vent donc donner d’information sur le comportement et
les possibilités d’adaptation de telles faîtières. De plus
ils sont de structures et formes différentes en particulier
avec des lignes de raccordement anguleuses entre leurs
différentes parties.
[0008] Le demandeur s’est aperçu que malgré la rela-
tive rigidité des éléments de couverture en cellulose mou-
lée imprégnés de bitume, l’amplitude de déformation
possible sous contrainte sans risque de détérioration ou
destruction de l’élément pouvait être grandement aug-
mentée par un type de forme particulier de l’élément de
couverture. La détérioration ou destruction correspond
à l’apparition de fissures, déchirures ou cassures à court
ou moyen terme. En général, le comportement sous con-
trainte est déterminé dans des conditions expérimenta-
les déterminées, notamment cycles climatiques faisant
varier la température et l’humidité.
[0009] Dans le cas d’une faîtière, la réalisation d’un
élément d’angle d’ouverture d’ailes particulièrement fer-
mé permet une utilisation sur une large gamme d’angles
de faîte de toiture, ce que ne permettent pas les faîtières
classiques à angle d’ouverture d’ailes bien plus ouvert.
En outre, des formes particulières des différentes parties
de l’élément peuvent aussi aider à améliorer les perfor-
mances de l’élément en termes d’adaptabilité.
[0010] C’est ainsi que l’invention concerne tout d’abord
une application d’une faîtière en cellulose moulée impré-
gnée de bitume au recouvrement d’une toiture, la faîtière

1 2 



EP 2 644 798 A1

3

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

présentant une forme générale de profilé admettant un
plan de symétrie vertical allongé et comportant transver-
salement une partie centrale concave vers le bas se pour-
suivant latéralement et symétriquement de chaque côté
par deux ailes planes inclinées vers le bas pour former
entre elles un angle d’ouverture d’ailes α considéré du
côté concave de la partie centrale, dans laquelle la partie
centrale de la faîtière est posée en recouvrement d’une
arête de faîte d’une toiture définie entre deux versants
16 formant entre eux un angle de faîte γ, les ailes étant
appliquées à plat contre les deux versants de la toiture
toit.
[0011] Dans cette application, à partir d’une configu-
ration libre dans laquelle la faîtière ne subit pas de con-
trainte et dans laquelle l’angle d’ouverture d’ailes a une
valeur déterminée, la faîtière est appliquée par déforma-
tion de son angle d’ouverture d’ailes, sans détérioration
ou destruction de la faîtière, à une gamme d’angles de
faîte γ comprise entre 90 degrés et 163 degrés.
[0012] Dans le cas d’une toiture symétrique cela cor-
respond à une gamme d’angles de pente d’un versant
(=angle du versant par rapport à l’horizontale) comprise
approximativement entre au maximum 45 degrés soit
100% et 16,7 degrés soit 30 %, dans une variante entre
45 degrés et 8,5 degrés soit 15%.
[0013] De préférence, la gamme d’angles de faîte est
comprise entre 90 degrés et 147 degrés.
[0014] Dans une modalité de cette application, en l’ab-
sence de contrainte de déformation, l’angle d’ouverture
d’ailes α est compris entre 116 degrés et 96 degrés,
(=106 degrés +/- 10 degrés), soit un angle d’aile par rap-
port à l’horizontale β compris entre 42 degrés et 32 de-
grés (=37 degrés +/- 5 degrés).
[0015] L’invention concerne également une faîtière en
cellulose moulée imprégnée de bitume, de forme allon-
gée dans le sens de la longueur, comportant transver-
salement une partie centrale symétrique concave vers
le bas se poursuivant latéralement et symétriquement de
chaque côté par deux ailes planes inclinées du haut, côté
partie centrale, vers le bas latéralement, lesdites ailes
étant portées par deux plans se croisant selon un angle
d’ouverture d’ailes vers le bas, les ailes étant destinées
à venir s’appliquer à plat contre deux versants plats d’un
toit en V inversé le long du raccordement anguleux des-
dits deux versants, lesdits versants définissant entre eux
un angle de faîte déterminé.
[0016] Selon cette invention, en l’absence de contrain-
te de déformation, l’angle d’ouverture d’ailes α est com-
pris entre 116 degrés et 96 degrés, (=106 degrés +/- 10
degrés), soit un angle d’aile par rapport à l’horizontale β
compris entre 42 degrés et 32 degrés (=37 degrés +/- 5
degrés).
[0017] Le terme faîtière doit être pris dans un sens lar-
ge d’élément de couverture destiné à recouvrir une ligne
de cassure de pente, notamment de faîte de toit, mais
aussi de pan coupé de toit et elle s’apparente alors à un
arêtier.
[0018] Dans divers modes de mise en oeuvre de l’in-

vention, les moyens suivants pouvant être utilisés seuls
ou selon toutes les combinaisons techniquement possi-
bles, sont employés :

- l’angle d’ouverture d’ailes est de 106 degrés +/- 10
degrés,

- l’angle d’ouverture d’ailes est de 106 degrés +/- 5
degrés,

- l’angle d’ouverture d’ailes est de 106 degrés, soit un
angle d’aile par rapport à l’horizontale de 37 degrés,

- de chaque côté de la partie centrale, la zone de rac-
cordement entre la partie centrale et l’aile corres-
pondante comporte un arrondi en arc de cercle,

- l’arrondi en arc de cercle de la zone de raccordement
entre la partie centrale et l’aile correspondante est
concave vers l’extérieur,

- la partie centrale comporte un segment sommital en
arc de cercle se poursuivant latéralement, de chaque
côté par deux segments droits inclinés jusqu’à la zo-
ne de raccordement,

- le segment sommital en arc de cercle a un rayon
intérieur de 35 mm et une amplitude projetée sur une
harizontale d’environ 2 fois 31 mm,

- l’arrondi en arc de cercle de la zone de raccordement
entre la partie centrale et l’aile correspondante a un
rayon extérieur de 15 mm,

- chacune des ailes comporte sur la longueur et en
plein champ un embossage plat de surélévation de
l’aile,

- l’embossage est étendu sur toute la longueur de la
faîtière,

- l’embossage est destiné à recevoir des moyens de
fixation de la faîtière aux éléments de la toiture et à
cette dernière, lesdits moyens de fixation étant choi-
sis parmi les clous, pointes ou vis,

- la partie centrale comporte transversalement des
cannelures, lesdites cannelures étant agencées par
paires,

- les cannelures sont des zones de surélévation de la
faîtière,

- les cannelures s’arrêtent à leurs deux extrémités
avant ou juste au début de l’arrondi en arc de cercle
de la zone de raccordement entre la partie centrale
et l’aile correspondante,

- la faîtière a une largeur d’environ 175 mm, une lon-
gueur d’environ 1060 mm, une hauteur d’environ 79
mm, une épaisseur d’environ 2,5 mm et les ailes ont
une largeur d’environ 52 mm,

- la faîtière a une largeur d’environ 175 mm,
- la faîtière a une longueur d’environ 1060 mm,
- la faîtière a une hauteur d’environ 79 mm,
- la faîtière a une épaisseur d’environ 2,5 mm,
- les ailes ont une largeur d’environ 52 mm,
- les deux embossages sont surélevés d’environ 1,5

mm,
- les embossages ont une largeur d’environ 25 mm,
- l’embossage se termine à environ 13 mm de l’arrondi

en arc de cercle de la zone de raccordement entre

3 4 



EP 2 644 798 A1

4

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

la partie centrale et l’aile correspondante,
- l’embossage se termine à environ 14 mm de l’extré-

mité libre de l’aile,
- la faîtière comporte quatre paires de cannelures,
- la largeur de la cannelure correspondant à une me-

sure sur la longueur de la faîtière, est d’environ 15
mm,

- dans une paire, les deux cannelures sont séparées
bord à bord adjacents de 30 mm tel que mesuré sur
la longueur de la faîtière,

- chacune des deux extrémités de longueur de la faî-
tière comporte une paire de cannelures,

- la paire de cannelure d’extrémité de faîtière compor-
te un bord de première cannelure de la paire à 10
mm de l’extrémité de la faîtière,

- la forme de la faitière est obtenue par un procédé de
fabrication en parallèle et en continu, une bande de
cellulose étant moulée avec un procédé en défile-
ment continu formant des lignes parallèles de faîtiè-
res sur la bande, la bande étant ensuite découpée
en segments de longueur déterminée puis les seg-
ments étant imprégnés de bitume à chaud et les seg-
ments imprégnés étant ensuite découpés pour ob-
tenir des faîtières individuelles,

- la forme de la faîtière est obtenue par un procédé
discontinu de concentration et moulage à chaud
sous pression d’une pulpe de cellulose et avec as-
piration des fluides dans un moule à forme et contre-
forme, ladite forme étant ensuite imprégnés de bitu-
me à chaud,

- l’imprégnation de bitume à chaud s’effectue sur une
forme de cellulose séchée.

[0019] La présente invention, sans qu’elle en soit pour
autant limitée, va maintenant être exemplifiée avec la
description qui suit de modes de réalisation et de mise
en oeuvre en relation avec :

la Figure 1 qui représente en perspective une faîtière
selon l’invention,
la Figure 2 qui représente une vue de dessus de la
faîtière de la Figure 1,
la Figure 3 qui représente une vue de dessous de la
faîtière de la Figure 1,
la Figure 4 qui représente une vue latérale frontale
de la faîtière de la Figure 1,
la Figure 5 qui représente une vue latérale dorsale
de la faîtière de la Figure 1,
la Figure 6 qui représente une vue axiale/transver-
sale côté droit de la faîtière de la Figure 1,
la Figure 7 qui représente une vue axiale/transver-
sale côté gauche de la faîtière de la Figure 1, et
la Figure 8 qui représente une habitation avec toiture
à ligne de faîte.

[0020] Typiquement, dans une faîtière classique et en
l’absence de contrainte de déformation, l’angle d’ouver-
ture d’ailes α est d’environ 146 degrés, ce qui correspond

à  des ailes inclinées à 17 degrés par rapport à l’horizon-
tale. Dans la faitière de l’invention, cet angle d’ouverture
d’ailes est bien plus petit, on dit alors que la faitière est
plus fermée que la faitière classique. Dans l’exemple re-
présenté à la suite, cet angle d’ouverture d’ailes α, en
l’absence de contrainte de déformation, est d’environ 106
degrés, ce qui correspond à des ailes inclinées à un angle
β de 37 degrés par rapport à l’horizontale. Sur la Figure
8, on peut voir une habitation dont la toiture comporte
deux versants 16 se rejoignant le long d’une ligne de
faîte 17. L’angle de faîte le long de la ligne de faîte entre
les deux versants est désigné γsur la Figure 8.
[0021] La faitière est un élément allongé symétrique
comportant une partie centrale 2 symétrique concave
vers le bas formant une gouttière inversée et se poursui-
vant latéralement et symétriquement de chaque côté par
deux ailes 3 planes inclinées du haut, côté partie centrale,
vers le bas, latéralement. Sur la Figure 1, l’extrémité axia-
le/transversale gauche 4 de la faitière est placée vers
l’observateur et l’autre extrémité axiale/transversale droi-
te 5 à l’opposé. Le dessus 6 de la faîtière est vers le haut
de la Figure 1 et le bas 7 de la faîtière est vers le bas de
la Figure 1. Le côté frontal 8 correspondant à un premier
bord latéral sur la longueur de la faitière est vers l’obser-
vateur sur la Figure 1 et le côté dorsal de l’autre côté de
la faitière.
[0022] Un embossage 10 plat, linéaire et surélevé
court le long de chaque aile 3. Des cannelures 11 sont
disposées par paires, transversalement, le long de la par-
tie centrale 2 de la faitière. Les paires de cannelures d’ex-
trémités gauche ou droite sont destinées à venir en re-
couvrement lors de l’installation des faitières qui se fait
donc par chevauchement partiel aux extrémités.
[0023] Les Figures 2 à 5 permettent de mieux voir la
structure essentiellement symétrique de la faitière.
Les Figures 6 et 7 montrent mieux la structure de la partie
centrale 2 qui est formée d’un segment sommital 12 en
arc de cercle concave vers le bas se poursuivant latéra-
lement, de chaque côté, par deux segments droits/plats
13. La partie centrale 2 est reliée à l’aile correspondante
par une zone de raccordement 14 entre le segment droit
13 et l’aile correspondante 3. Cette zone de raccorde-
ment comporte un arrondi en arc de cercle 14. Cet arrondi
en arc de cercle 14 améliore encore le comportement de
la faîtière soumise à une déformation sous contrainte et
permet d’augmenter encore plus l’amplitude de la défor-
mation sous contrainte de l’angle d’ouverture d’ailes sans
risque de détérioration/destruction de la faîtière.
[0024] La faîtière de l’invention peut typiquement être
installée sans risque de détérioration ou destruction sur
des toitures dans une gamme d’angles de faîte (=angle
ouvert vers le bas entre les deux versants de la toiture)
comprise entre 90 degrés et 146,6 degrés, et de préfé-
rence jusqu’à 163 degrés.
[0025] Si on considère l’angle de pente d’un versant
(=angle du versant par rapport à l’horizontale) et avec
une toiture symétrique, cela correspond aux limites sui-
vantes pour  l’angle de pente du versant : 45 degrés soit
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100% et 16,7 degrés soit 30% et, de préférence, jusqu’à
8,5 degrés soit 15%. La relation entre l’angle de pente
d’un versant, considéré par rapport à l’horizontale, et son
expression en pourcents est donnée par la tangente de
l’angle.
[0026] A titre d’exemple de conditions expérimentales
déterminées permettant de vérifier le comportement
sous contrainte de la faîtière, on peut considérer la mé-
thode de test TS EN 534 7.4.4. La mise en oeuvre de
cette méthode est résumée succinctement à la suite :

- installation et fixation par des pointes ou vis à travers
les ailes, de la faîtière sur un modèle rigide de faîte
de toiture ayant un angle de faîte déterminé ;

- placement de la faîtière dans un bain d’eau déminé-
ralisée pour absorption ;

- sortie de la faîtière et placement dans une chambre
de congélation à une température de -20°C pour
congélation;

- sortie de la faîtière et placement dans un four ventilé
à une température de +50°C pour chauffage.

[0027] Ces différentes étapes d’absorption, congéla-
tion et chauffage sont répétées un certain nombre de fois
avec des durées individuelles déterminées et à la fin, la
faîtière est examinée à la recherche d’une détérioration
ou d’une destruction pouvant notamment se manifester
par la présence de craquelures, cassures, déchirures ou
fissurations.
[0028] On comprend que les valeurs données dans la
description de cet exemple de faîtière sont approximati-
ves et indicatives et qu’elles peuvent être différentes se-
lon les modèles spécifiques qui sont fabriqués. De mê-
me, la faitière de l’invention peut aussi bien s’appliquer
à une toiture dont les deux pentes de versants sont iden-
tiques, donc à faîte symétrique, que des toitures à pentes
de versants différentes, donc à faîte dissymétrique. En-
fin, la faîtière de l’invention peut également trouver son
application en tant qu’arêtier.
[0029] Bien entendu la présente invention n’est pas
limitée aux modes de réalisation particuliers qui viennent
d’être décrits, mais s’étend à toutes variantes et équiva-
lents conformes à son esprit. Ainsi, on comprend que
l’invention peut être déclinée selon de nombreuses
autres possibilités sans pour autant sortir du cadre défini
par la description et les revendications.

Revendications

1. Application d’une faîtière (1) en cellulose moulée im-
prégnée de bitume au recouvrement d’une toiture,
la faîtière présentant une forme générale de profilé
admettant un plan de symétrie vertical allongé et
comportant transversalement une partie centrale (2)
concave vers le bas se poursuivant latéralement et
symétriquement de chaque côté par deux ailes (3)
planes inclinées vers le bas pour former entre elles

un angle d’ouverture d’ailes (α) considéré du côté
concave de la partie centrale, dans laquelle la partie
centrale de la faîtière est posée en recouvrement
d’une arête de faîte d’une toiture définie entre deux
versants (16) formant entre eux un angle de faîte (γ),
les ailes étant appliquées à plat contre les deux ver-
sants de la toiture toit,
caractérisée en ce que, à partir d’une configuration
libre dans laquelle la faîtière ne subit pas de con-
trainte et dans laquelle l’angle d’ouverture d’ailes a
une valeur déterminée, la faîtière est appliquée par
déformation de son angle d’ouverture d’ailes, sans
détérioration ou destruction de la faîtière, à une gam-
me d’angles de faîte (γ) comprise entre 90 degrés et
163 degrés, et en ce que, en l’absence de contrainte
de déformation, l’angle d’ouverture d’ailes est com-
pris entre 116 degrés et 96 degrés, soit un angle
d’aile par rapport à l’horizontale (β) compris entre 42
degrés et 32 degrés.

2. Application selon la revendication 1, caractérisée
en ce que de chaque côté de la partie centrale, la
zone de raccordement entre la partie centrale et l’aile
correspondante comporte un arrondi (14) en arc de
cercle

3. Faîtière (1) en cellulose moulée imprégnée de bitu-
me, de forme allongée dans le sens de la longueur,
comportant transversalement une partie centrale (2)
symétrique concave vers le bas se poursuivant la-
téralement et symétriquement de chaque côté par
deux ailes (3) planes inclinées du haut, côté partie
centrale, vers le bas, latéralement, lesdites ailes
étant portées par deux plans (P, P’) se croisant selon
un angle d’ouverture d’ailes (α) vers le bas, les ailes
étant destinées à venir s’appliquer à plat contre deux
versants plats d’un toit en V inversé le long du rac-
cordement anguleux desdits deux versants, lesdits
versants définissant entre eux un angle de faîte dé-
terminé,
caractérisée en ce que, en l’absence de contrainte
de déformation, l’angle d’ouverture d’ailes (α) est
compris entre 116 degrés et 96 degrés, soit un angle
d’aile par rapport à l’horizontale (β) compris entre 42
degrés et 32 degrés.

4. Faîtière selon la revendication 3, caractérisée en
ce que l’angle d’ouverture d’ailes (α) est de 106 de-
grés, soit un angle d’aile par rapport à l’horizontale
(β) de 37 degrés.

5. Faîtière selon l’une des revendications 3 ou 4, ca-
ractérisée en ce que, de chaque côté de la partie
centrale, la zone de raccordement entre la partie
centrale et l’aile correspondante comporte un arron-
di (14) en arc de cercle.

6. Faîtière selon la revendication 5, caractérisée en
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ce que la partie centrale comporte un segment som-
mital en arc de cercle (12) se poursuivant latérale-
ment, de chaque côté par deux segments droits (13)
inclinés jusqu’à la zone de raccordement

7. Faîtière selon la revendication 6, caractérisée en
ce que le segment sommital en arc de cercle (12) a
un rayon intérieur de 35 mm et une amplitude pro-
jetée sur une horizontale d’environ 2 fois 31 mm.

8. Faîtière selon l’une quelconque des revendications
3 à 7, caractérisée en ce que chacune des ailes (3)
comporte sur la longueur et en plein champ un em-
bossage (10) plat de surélévation de l’aile.

9. Faîtière selon l’une quelconque des revendications
3 à 8, caractérisée en ce que la partie centrale (2)
comporte transversalement des cannelures (11),
lesdites cannelures étant agencées par paires.

10. Faîtière selon l’une quelconque des revendications
3 à 9, caractérisée en ce qu’elle a une largeur d’en-
viron 175 mm, une longueur d’environ 1060 mm, une
hauteur d’environ 79 mm, une épaisseur d’environ
2,5 mm et les ailes ont une largeur d’environ 52 mm.

11. Faîtière selon l’une quelconque des revendications
3 à 10, caractérisée en ce que la forme de la faitière
est obtenue par un procédé de fabrication en paral-
lèle et en continu, une bande d’une cellulose étant
moulée avec un procédé en défilement continu for-
mant des lignes parallèles de formes de faîtières sur
la bande, la bande étant ensuite découpée en seg-
ments de longueur déterminée puis les segments
étant imprégnés de bitume à chaud et les segments
imprégnés étant ensuite découpés pour obtenir des
faîtières individuelles.
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